
Voici notre premier récit de voyage en ce 1er janvier de cette toute nouvelle année.
A notre arrivée, notre petite maison au Sénégal était tellement sale que nous avons 
dû procéder à un grand nettoyage. Tout était souillé par le sel qui formait de grosses 
croûtes, par des restes de poissons morts et il y régnait une énorme puanteur. La 
raison en était le raz-de-marée de l’été dernier qui a atteint notre petite maison. 

Nous avons d’abord fait, l’aller et retour de 
Sokone à Ecole d’informatique  
Toubacouta (500km) pour visiter deux 
de nos projets dans le sud du Sénégal. 
A Sokone, l’école d’informatique de 
Codou marche bien. Beaucoup de jeunes 
y apprendre comment un ordinateur 
fonctionne et comment gérer de façon 
adéquate l’utilisation d’internet. Il y règne 
une activité florissante et un certain 
nombre de jeunes ont trouvé un emploi. 
On développe tout doucement 
l’organisation Silent Work au Sénégal. Ce 

n’est pas facile mais cela à l’air de marcher et Codou va y remplir un rôle de secrétaire. 
Ensuite, ToubaCouta où il règne une autre activité. Le jour auparavant , nous 
avons été chercher Yvonne de Shenanigan et son amie Ruth, à l’aéroport et dans 
l’après-midi, nous avons fait quelques achats chez les Peulh de Dakar.
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 Shenanigan fait surtout fabriquer des boxershorts et depuis peu, des blouses ainsi 
que des kimonos à titre d’expérimentation. Les vêtements sont confectionnés dans 
l’atelier de Tairou, un tailleur sourd et expert en la matière. C’est avec succès que, 
depuis quelques années, il confectionne avec son équipe plus de 1000 boxershorts 
pour Shenanigan. 
Il est vraiment formidable qu’un groupe de personnes enthousiastes venant 
des Pays-Bas ait, avec notre aide, créé ce commerce d’une grande activité entre 
Shenanigan et Tairou.
Les articles sont vraiment très beaux et nous vous conseillons de visiter le site internet 
de Shenanigan https://www.shenanigan.nl pour les voir et les commander. 

Alors que nous profitions de quelques journées de soleil et de tranquillité près de 
notre petite maison au bord de la mer, bien propre à présent après le raz-de-marée, 
nous avons vu arriver M.Yaya Barri, ancien directeur de l’école du village, accompagné 
d’un homme blanc...Je l’ai regardé avec étonnement et j’ai tout de suite arrêté mes 
travaux ménagers. Nous avons fait connaissance et nous nous sommes assis à 
l’ombre. Le monsieur nous a dit que sa femme était décédée en avril dernier et qu’il 
avait une maison à M’Borro pas très loin d’où nous séjournons. Il travaillait au Mali et 
sa femme pour l’Union Européenne. En mémoire de sa femme, ses amis et lui voulait 
faire un don financier à un des projets de Silent Work. Nous avons eu une longue 
conversation. Nous allons utiliser cet argent pour la Maison des Sourds, la maison 
pour les enfants Sourds qui vont à l’école juste à 
côté de chez nous. 



Pour les nouveaux intéressés de Silent Work:
Silent Work a été fondée par madame Wiljo Woodi Oosterom en 2000

et enregistrée auprès de la Chambre de Commerce.
Silent Work travaille pour les enfants oubliés d’Afrique et s’occupe dans 

les contrées inaccessibles:
- de l’approvisionnement en eau

- de l’alimentation saine
- de la santé

-de l’éducation et de l’emploi

Sans oublier les enfants sourds et handicapés.

www.silentwork.org

IBAN:NL29 RABO 0356 918890

Entre-temps, nous sommes arrivés à Nouakchott en Mauritanie. Ce matin, alors que 
nous étions au marché, aussi grand qu’un village mais plein de gens, pour y faire 
faire une grille pour le feu, j’ai entendu quelqu’un appeler “Woodi jambe artificiel-
le!”(traduction libre). Il y a 18 ans, j’avais fait en sorte que cet homme ait une jambe 
artificielle. Celle-ci, après tant d’années, tombait presque en miettes et était retenue 
par beaucoup de rubans adhésifs, mais il marchait et il rayonnait: “Je n’ai plus jamais 
mendié”, m’a-t-il dit avec fierté. Il m’a rappelé l’accord que nous avions conclu à l’épo-
que, je lui procurerais une jambe artificielle et en retour plus jamais il ne mendierait. 
Ce garçon de 17 ans alors est devenu un homme sympathique et en moi-même ça me 
fait énormément plaisir de le constater.

Nous souhaitons à tous nos lecteurs une bonne et heureuse année 2019!

Woodi Wiljo et Demba Abou


